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Apres avoir ainsi p'u'lé‘ lo saint bénit ses ficres qui
s'on adlerent, observant ses recommandations avee dévotion,
I\uvcc-m..uzm-xln quelaque dgiise ou croix, iis ~nclinaient
en signe de respeet ot disadent dévotement @ ¢ Nous vous
.ulnmnx & Christ, ot nous vous béaissons a canse de toutes
Ies Colises qui sont dans Tunivers ent ;cx. PITCe (ue Vous
avez rachetd e monde ar “\n*u' Croix ¢, Car ils cro-
yiient trouver toujours ja place de J ey, nuclquc part qu'iis
wnu»mr assent une croix ou une église.

“ It guicongue Tes voyait, ftait saisi dadmiration ; car |

.:’l‘. Encore nuintenant, suivant L recontnamiation de nore 1'ére,
dany son testament, nous avons Chabitade de saluer de: Croix ou
N.-5. duns les Sglises, en réciant cetie formule, unt peu madifice,
l.a voirt tele gu'dile se trome daus e testame mic 8. F rgis

* Nows ouv adovois, Tvés Saind Seigncur Joves-Cliist, 8 of ¢
Loartes les Ggtives qan sont dans Je mopde entier ¢f nous Tens &0
parceqiue veies azes yacketd e mnm!’- Lo Tty salinte Coedv. h
recomnumdons ceite formmle diadertion & toas des enfants et set-
vitenrs xk S, Frangois, dont Fesprn catholigine se manleste dans ces
paroles. 8. Fraagois, en cffet, ne wc sontente pas dadorer N. S, en
un ~eul cmhmx de later re, Mmais dans le monde entier.




